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Tout avait commencé par un baiser, un baiser échangé par une froide journée d’hiver. Plus de dix ans s’étaient écoulés depuis lors, et pourtant Chloe Clementine se souvenait encore de l’air vif qui piquait leurs joues, ce jour-là, de la fumée blanche qui s’échappait de leur bouche, de la douceur de leurs lèvres qui se rejoignaient pour la toute première fois et de l’intense émotion qui l’avait alors saisie.
Justin T. Calhoun n’était pas le premier à l’avoir embrassée mais, quand leurs langues avaient entamé une danse sensuelle, elle avait eu l’impression que la terre tremblait.
Ce baiser était resté gravé dans sa mémoire, et Chloe était certaine qu’elle se le remémorerait jusqu’à sa mort, même si elle devait vivre centenaire.
Et qu’elle chérirait à jamais le cow-boy qui l’avait étreinte avec tant de passion…
Allongée dans son lit, elle songeait à lui, à ce baiser enflammé. Revenir à Whitehorse la replongeait à l’époque de son enfance et de son adolescence. Les années passées n’y changeaient rien.
Lorsque la sonnerie de son téléphone retentit, elle décida de ne pas répondre, préférant poursuivre sa douce rêverie. Mais après quelques instants l’appareil se remit à sonner.
Chloe réprima un juron.
Si l’une de ses sœurs se permettait de l’appeler à une heure aussi matinale, elle l’étranglerait, se promit-elle en décrochant.
— Quoi ? grommela-t-elle sans se donner la peine de regarder le numéro qui s’affichait sur l’écran.
Elle était certaine qu’il s’agissait d’Annabelle, la lève-tôt de la famille.
— Salut, Chloe ! lança une voix masculine et familière. C’est Justin.
Justin ?
Chloe s’assit sur son lit.
Avait-il suffi qu’elle repense au baiser qu’ils avaient échangé autrefois pour que Justin cherche à la joindre ? se demanda-t-elle, sidérée par une telle coïncidence.
Des milliers de pensées s’entrechoquaient dans sa tête. Comment avait-il obtenu son numéro de portable ? Pourquoi lui téléphonait-il ? Était-il à Whitehorse ?
— Justin ? balbutia-t-elle d’un ton altéré par l’émotion. Excuse-moi, je croyais qu’Annabelle m’appelait. Comment vas-tu ?
Glissant un œil sur son réveil, elle ajouta :
— Comment vas-tu à presque 8 heures du matin ?
— Il est un peu tôt pour te passer un coup de fil, c’est vrai, mais ton message m’a inquiété.
Maintenant, elle ne comprenait vraiment plus rien.
— Mon message ? Quel message ?
Certes, quelques jours plus tôt, elle avait dansé au bal de Noël avec Cooper, le meilleur ami de Justin, mais elle ne lui avait pas demandé de lui faire passer le moindre message.
— Celui que quelqu’un m’a laissé de ta part sur le répondeur de mon portable. Comme quoi tu avais besoin de me parler, que c’était urgent…
Chloe ne voyait pas du tout à quoi il faisait allusion. Annabelle avait-elle voulu forcer le destin, provoquer les retrouvailles de Chloe avec son amoureux d’autrefois ? La benjamine de la famille en était tout à fait capable. Alors que Chloe n’imaginait pas sa cadette, Tessa Jane alias TJ, lui faire ce genre de mauvaises blagues.
Cela dit, depuis que ses deux sœurs étaient tombées amoureuses, elles n’étaient plus elles-mêmes.
— Je suis désolée, Justin, mais je n’ai demandé à personne de te contacter.
— Pourtant, quelqu’un m’a téléphoné pour m’annoncer que tu avais des ennuis et besoin de mon aide en urgence. Il s’agissait d’une femme, mais je l’entendais mal car sa voix était à moitié couverte par une musique poussée à fond. Manifestement, la personne que j’avais au bout de fil se trouvait dans un bar.
Justin ne se figurait quand même pas que Chloe l’avait appelé après avoir bu quelques verres de trop et n’en avait gardé aucun souvenir…
— Désolée, mais ce n’était pas moi.
Elle l’était assurément beaucoup plus qu’il ne le croyait.
— Et je ne vois pas qui s’est permis de te contacter en mon nom, ajouta-t-elle.
En réalité, elle le savait. Il s’agissait d’Annabelle. Seule sa petite sœur était capable d’un tel canular. Elle se promit de l’étriper.
Mais Justin poursuivait :
— En tout cas, tant mieux si tu n’as pas de soucis et si tu n’as pas besoin de moi.
Il avait pourtant l’air de regretter de ne pas avoir à voler à son secours.
Chloe ferma les paupières, se reprochant son manque de repartie. Pourquoi n’avait-elle pas eu la présence d’esprit d’inventer un problème quelconque ? D’ailleurs, en réalité, elle n’aurait pas eu à inventer quoi que ce soit. De fait, elle avait un véritable sujet d’inquiétude, même s’il ne s’agissait pas à proprement parler d’une urgence. Et comme elle n’en avait encore parlé à personne…
— Es-tu à Whitehorse ? lança-t-elle.
— Non, je n’y vis plus et je n’y suis pas retourné depuis des années.
Elle perçut une pointe de regret dans la voix de Justin comme s’il avait subi plus que choisi cet exil. Bizarre.
— Moi non plus, je n’étais pas revenue dans le Montana depuis des lustres. Mais j’y suis, actuellement. J’avais envie de passer Noël avec mes sœurs dans la propriété familiale. En tout cas, je te remercie de ton appel. C’est sympa de savoir que si un jour j’ai des ennuis, tu…
Il ne lui avait pas dit non plus qu’il arrivait, ventre à terre et toutes affaires cessantes, pour lui porter secours.
— Tu m’appelleras, poursuivit-elle. Et cela m’a fait plaisir de t’entendre.
— À moi aussi. Cela faisait longtemps.
Trop longtemps.
Chloe se demanda si, toutes ces années, il avait parfois pensé à elle – et à leur baiser. Ses sœurs considéraient Justin T. Calhoun comme son petit ami du lycée. Mais en réalité ce mémorable baiser n’avait pas eu de suite. Peu après, elle avait quitté Whitehorse pour poursuivre ses études à l’université, loin du Montana.
Si cette étreinte passionnée avait marqué Chloe à jamais, Justin n’en avait peut-être, lui, gardé aucun souvenir. D’ailleurs, elle avait appris que, quelques années plus tard, il s’était fiancé à Nicole Kent – « Nici » pour les intimes – avant de rompre pour épouser Margie Taylor. Mais d’après Annabelle – très au courant des potins du village – le mariage n’avait pas duré. Ils avaient divorcé moins de deux ans après s’être juré un amour éternel…
De son côté, Chloe avait obtenu un diplôme de journaliste puis elle avait décroché un premier emploi dans un petit journal avant d’en intégrer un autre, plus prestigieux.
Si, au cours de ces dix dernières années, elle était sortie avec quelques confrères ou collègues, aucun de ces hommes n’arrivait à la cheville de Justin et aucun d’eux n’avait réussi à l’ensorceler d’un simple baiser.
— Alors, jusqu’à quand restes-tu à Whitehorse ? reprit Justin, la tirant de ses pensées.
— Jusqu’au 1er janvier. Ou peut-être plus longtemps… Je verrai.
En réalité, Chloe n’avait aucun projet pour la suite. Rien ne l’attendait plus à New York. Mais elle n’en avait encore soufflé mot à personne. Même ses sœurs n’étaient pas au courant.
Justin poursuivit :
— Tu seras donc encore là pour le bal masqué de la Saint-Sylvestre, non ?
Ils n’étaient qu’à quelques jours de la fin de l’année. Et depuis Noël Annabelle tentait par tous les moyens de la convaincre d’assister à cette soirée – événement majeur fêté par tous, à Whitehorse. Mais Chloe n’en avait aucune envie. Déjà, ses sœurs l’avaient obligée à se rendre au bal de Noël. Cela suffisait.
Rien n’aurait pu la faire revenir sur son refus… À part Justin.
— Je n’ai pas encore décidé si j’irai ou pas, dit-elle. Et toi ? ajouta-t-elle, pleine d’espoir.
Il se mit à rire.
— J’y pense ! Nous n’avons jamais eu la possibilité de danser ensemble, Chloe. Ce serait peut-être l’occasion.
Ils n’avaient jamais eu la possibilité de faire beaucoup de choses ensemble…
— Tu sais danser ? demanda-t-elle.
— Ce sera à toi d’en juger. En tout cas, peut-être te verrai-je à ce bal costumé. En attendant, cela m’a fait plaisir de discuter avec toi. Je dois te laisser, maintenant. Prends soin de toi.
Et il raccrocha.
Chloe resta un moment sous sa couette à se remémorer leur échange.
Il avait dit : « Peut-être te verrai-je à ce bal costumé. »
Pas : « Aurai-je la chance de t’y croiser ? »
Ni : « Aimerais-tu m’accompagner au bal masqué ? Si tu en as autant envie que moi, nos retrouvailles seront fabuleuses. J’en rêve depuis si longtemps ! »
Pourtant, elle sentait son cœur s’affoler dans sa poitrine. La simple perspective de revoir Justin la mettait en transe…
Elle se répétait que ce baiser magique remontait à des années, que Justin avait certainement beaucoup changé. Rien ne disait que l’alchimie entre eux serait toujours au rendez-vous. D’ailleurs, elle n’était même pas sûre que l’intense émotion qu’elle avait éprouvée après cette étreinte ait été partagée.
Elle entendit la porte de la maison s’ouvrir et les voix joyeuses de ses deux sœurs se répondre dans le hall d’entrée. Comme elles montaient l’escalier en discutant avec animation, Chloe hésita à enfouir la tête sous l’oreiller.
— Je parie qu’elle n’est pas encore réveillée, disait TJ.
— Alors nous ferions mieux de la secouer. Sinon, nous allons être en retard.
Avec un soupir, Chloe comprit qu’elle n’allait pas pouvoir continuer à se prélasser dans son lit en rêvant à Justin. Et, comme il fallait s’y attendre, Annabelle et Chloe firent irruption dans sa chambre.
— As-tu une idée de l’heure qu’il est, la marmotte ? Lève-toi. Nous avons une surprise pour toi.
Chloe détestait les surprises. Cela dit, il était sans doute déjà trop tard pour espérer l’éviter. Ne venait-elle pas à l’instant d’être victime d’une blague de l’une de ses sœurs ?
— Annabelle propose que nous allions donner un coup de main à la soupe populaire locale, dit TJ. Comme lorsque nous étions jeunes.
En effet autrefois Frannie, leur grand-mère, s’était battue pour ouvrir cet établissement et avoir ainsi la possibilité d’aider les plus démunis.
Quand leurs parents avaient trouvé la mort dans un accident de la route, les trois sœurs étaient venues vivre chez leur aïeule – qu’elles n’avaient alors encore jamais rencontrée. Frannie était morte, à présent, mais elle avait légué sa maison à Annabelle. Cette dernière l’avait vidée, repeinte et réaménagée afin d’y accueillir ses aînées pour les fêtes de fin d’année.
— « Donner aux plus pauvres t’enrichit », ajouta TJ, imitant si bien leur grand-mère que Chloe ne put retenir un éclat de rire.
— Très bien. Laissez-moi un instant pour m’habiller et je vous suis. Justin m’a appelée, ajouta-t-elle comme ses sœurs s’apprêtaient à quitter la pièce.
Toutes deux se figèrent avant de se tourner lentement vers elle.
— Sérieux ? lança Annabelle, jouant assez mal l’étonnée. Que t’a-t-il dit ?
— Que quelqu’un l’avait appelé d’un bar, prétendant que j’avais des ennuis et besoin de lui de toute urgence. Et que cette personne lui avait également donné mon numéro de portable…
Elle dévisagea tour à tour TJ et Annabelle.
— Je suis sûre que c’est toi, Annabelle.
Sa sœur se mit à rire.
— Erreur !
— C’était l’idée d’Annabelle, se hâta de préciser TJ. Mais c’est moi qui ai passé ce coup de fil. Je crois que j’avais un peu bu. Je suis désolée. Tu aurais sans doute dû nous accompagner l’autre soir quand nous sommes descendues au Mint. Si tu étais venue avec nous, je ne lui aurais pas téléphoné…
Chloe aurait voulu les accabler de reproches, mais elle se contenta de secouer la tête avec un gros soupir.
Mais déjà Annabelle rebondissait, tout excitée :
— Alors ? Comment s’est passé votre échange ?
— Il m’a dit que nous nous verrions peut-être au bal masqué de la Saint-Sylvestre.
— Vraiment ? Mais c’est génial ! s’exclama Annabelle. Je t’avais dit que ça marcherait, ajouta-t-elle d’un air triomphant en se tournant vers TJ.
— Cela n’a pas marché, protesta Chloe. Ce n’est pas comme s’il m’avait promis de revenir à Whitehorse ou s’il m’avait demandé d’être sa cavalière. Il a seulement dit que nous nous verrions « peut-être » à cette soirée…
Mais ses sœurs semblaient toujours persuadées que leur stratagème avait fonctionné et qu’elles avaient réussi à réunir les anciens tourtereaux.
— J’espère qu’il viendra, poursuivit Annabelle. Ce qui s’est passé est si triste. Je suis certaine que son ami Cooper t’en a parlé.
— Parlé de quoi ?
— Du grand frère de Justin. Drew. Il est mort. Une balle en pleine poitrine…
Drew avait déjà quitté le lycée quand Chloe y était entrée, aussi n’avait-elle jamais rencontré l’aîné de Justin.
— C’est horrible ! s’exclama Chloe.
Mais à l’expression d’Annabelle elle comprit qu’il y avait plus grave encore.
— Quoi ?
— Le drame a eu lieu il y a cinq ans, et à l’époque l’enquête avait conclu à un accident. Mais…
Annabelle se tourna vers TJ, hésitant visiblement à poursuivre.
— Mais quoi ? insista Chloe.
— Justin a été, un temps, soupçonné de l’avoir assassiné, répondit Annabelle.
Depuis qu’Annabelle était revenue vivre à Whitehorse, elle était très au courant des potins et des rumeurs qui couraient dans le comté. Ses voisines se chargeaient de les faire circuler.
Annabelle continua :
— Tous ceux qui connaissaient Justin refusent d’imaginer qu’il ait été impliqué de près ou de loin dans la mort de son frère. À l’exception de son père… qui est toujours persuadé de la culpabilité de Justin, ajouta-t-elle. Il est certain que Justin l’a tué.
Chloe avait du mal à en croire ses oreilles.
— Pauvre Justin. J’ignorais tout de cette histoire. Quelle tragédie ! Mais pourquoi son père croit-il Justin coupable d’un tel crime ?
Annabelle haussa les épaules.
— Apparemment, Bert Calhoun idéalisait son fils aîné. Drew et Justin s’entendaient mal et, ce jour-là, les deux frères s’étaient disputés. C’est tout ce que je sais, si ce n’est qu’après le drame Justin a quitté la ville et n’y est jamais revenu. Bon, maintenant, nous ferions mieux d’y aller si nous ne voulons pas être en retard.
TJ prit un quotidien que Chloe avait laissé sur sa table de chevet et remarqua :
— Je suis surprise que ton journal t’ait permis de prendre autant de jours de congé pour les fêtes. Si je comprends bien, tu restes jusqu’au nouvel an, n’est-ce pas ?
— Nous en parlerons à un autre moment, répondit Chloe. Annabelle a peur que nous soyons en retard. Alors, laissez-moi me doucher et m’habiller en vitesse.
Comme elle les poussait hors de sa chambre, elle devina à l’expression de TJ que sa sœur ne laisserait pas tomber le sujet et se promettait déjà d’y revenir à la première occasion. Tôt ou tard, elle devrait leur dire la vérité.
   
   
Adossé à une souche d’arbre, les yeux dans le vague, Justin T. Calhoun se remémorait sa conversation téléphonique avec Chloe. Le simple fait d’entendre le son de sa voix l’avait troublé, lui rappelant les rares bons souvenirs qu’il avait gardés de Whitehorse. Après tout ce qui s’était passé, était-il étonnant qu’il ait voulu quitter la région en abandonnant tout derrière lui ?
Cela dit, se jeter, tête la première, dans le mariage pour fuir les rumeurs et les regards soupçonneux s’était révélé une erreur, il devait bien se rendre à l’évidence. Il avait épousé Margie Taylor pour avoir la possibilité d’exploiter le ranch du père de sa femme, dans le Dakota. Tout en considérant le paysage blanc et plat qui l’entourait, Justin savait qu’il avait passé la bague au doigt de Margie dans le seul but d’échapper à une situation qu’il ne parvenait plus à gérer.
Certes, il avait accepté de travailler pour son beau-père, mais Margie n’avait pas tardé à comprendre que Justin n’avait, en réalité, pas plus le cœur à s’investir dans ce ranch que dans une véritable relation amoureuse avec elle. Ils s’étaient séparés sans drame, et Justin s’était fait embaucher chez un autre éleveur du Dakota, installé non loin de la frontière avec le Montana. Il n’avait même pas envisagé de retourner dans le ranch Calhoun.
Et pourtant, en apprenant que Chloe Clementine avait des ennuis, il s’était senti prêt à sauter sur son fidèle pur-sang et à galoper jusqu’à Whitehorse pour la sauver. Il n’y était pas revenu depuis des années, il n’avait pas revu Chloe depuis plus longtemps encore et pourtant il mourait d’envie de la revoir. Même s’il essayait de se convaincre du contraire, il avait encore des affaires à régler à Whitehorse, il en était conscient.
Il se leva, tapota son jean poussiéreux et considéra la petite cabane en rondins où il habitait depuis quelques mois. Ce chalet l’avait protégé de la neige et du froid mais n’avait jamais été un foyer à ses yeux. Cela dit, le mode de vie spartiate ne le dérangeait pas. Il n’avait jamais vécu autrement, d’ailleurs.
Parler à Chloe l’avait profondément remué, lui rappelant qu’il n’y a pas si longtemps il nourrissait des rêves… Leur échange lui avait remémoré tout ce à quoi il avait renoncé depuis des années.
N’était-il pas temps de retourner dans le Montana et d’affronter enfin les démons du passé ?
Il songea au baiser qu’ils avaient échangé autrefois. Il faisait froid, ce jour-là. Un vent glacé soufflait et des flocons de neige dansaient autour d’eux. Et pourtant il n’avait jamais eu aussi chaud qu’en cette journée d’hiver, et rien qu’en y repensant il avait l’impression qu’un grand soleil illuminait son cœur…
— Tu n’es qu’un imbécile, se dit-il
Mais il ne put s’empêcher de sourire. Il avait toujours eu envie d’assister au bal masqué de Whitehorse. L’idée de s’y montrer et d’y surprendre Chloe… Le simple espoir de la revoir lui chauffait les sangs…
Un bruit de moteur le tira de sa rêverie. Un camion approchait et, avec un juron, Justin se remit en mouvement. Il avait du bétail à nourrir, une clôture à réparer. Il repoussa son vieux stetson, conscient qu’il avait besoin d’une coupe de cheveux. Un bon rasage ne serait pas du luxe non plus.
Mais à quoi bon essayer de changer les choses ou même espérer revenir à ce qui aurait pu être ? Chloe n’avait pas besoin de lui. Alors pourquoi lui avait-il dit qu’il assisterait peut-être au bal masqué de la Saint-Sylvestre ?
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Jamais Justin n'a imaginé revenir un jour a Whitehorse,
sa ville natale... Pourtant lorsqu'il regoit le coup de fil
de Chloe, son amour de jeunesse devenue journaliste, sa
décision est prise : il va rentrer chez lui. Il va enquéter
avec elle sur le meurtre de son frére, assassiné cinq ans
auparavant. Pour laver les soupgons qui ont pesé sur lui a
I'époque. Et pour que le baiser qu'il a échangé avec Chloe
autrefois ne reste pas qu'un tendre souvenir...
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Un allié insaisissable

Sauvage, farouche, insaisissable... Beth Hoosay, agent du
FBI, connait la réputation de Ty Redhorse. Pourtant elle ne
doute pas une seconde qu'elle I'aménera a collaborer avec
elle dans son enquéte sur un trafic de bébés... Jusqu'au
moment ol Ty entre dans le bar ou elle I'attend. Fascinée
par son regard d'obsidienne, elle comprend alors que le
plus difficile pour elle sera de gérer I'attraction irrésistible
qu'exerce sur elle cet homme aux allures de félin...
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